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livraison pendant la crise sanitaire ont 
été générés par les usages numériques 
(e-commerce et plateformes).
Par ailleurs, l’usage des plateformes 
dans la sphère médicale n’est pas à né-
gliger. La crise sanitaire n’a fait qu’ac-
centuer la prise de rendez-vous, mais 
aussi les consultations légères, via les 
plateformes, Doctolib en tête. Avant la 
crise sanitaire, Doctolib comptait  1 000 
consultations par jour. Elle est passée à 
100 000 par jour depuis la crise. Cette 
augmentation de la fréquentation de la 
plateforme est aussi due à une ouver-
ture à titre gratuit aux professionnels de 
santé, en France et en Allemagne, afin 
de lutter contre l’épidémie de la Covid. 
Un partenariat entre l’État et Doctolib a 
également été mis en place pour gérer 
la prise de rendez-vous pour la vacci-
nation.

tés aussi s’adaptent et tentent d’offrir à 
leurs habitants des espaces de qualité 
permettant de télétravailler proche de 
chez soi. C’est le cas de la commune de 
Montrouge dans les Hauts-de-Seine. 
Cette commune limitrophe à Paris met 
à disposition la maison des associations 
afin d’y accueillir les travailleurs qui le 
souhaitent. D’autre part, les entreprises 
peuvent permettre à leurs employés de 
télétravailler dans des espaces de cowor-
king, en débloquant une aide financière. 
Elles peuvent également investir dans 
des bureaux de proximité. Ces espaces 
appartiennent à l’entreprise et sont dé-
concentrés du lieu de travail initial, et 
géographiquement plus proches des 
employés. Le bureau de proximité per-
met de retrouver une expérience, par-
fois perdue au cours des divers confine-
ments : sociabilité et cohésion d’équipe. 
Cette dynamique engendre un impact 
qui pourrait être significatif sur l’immo-
bilier de bureau, souvent situé dans des 
espaces monofonctionnels. L’impact 

DE NOUVELLES PRATIQUES 
ISSUES DU NUMÉRIQUE
Le retour du travail dans le champ 
de la proximité ? 
Dans la ville fonctionnaliste, la dissocia-
tion des fonctions habitat/travail a éloi-
gné les lieux du travail des lieux d’habi-
tation : le télétravail pourrait changer la 
donne. La pratique du télétravail, phé-
nomène aujourd’hui indissociable de 
la crise sanitaire, a permis un retour du 
travail dans la sphère de la proximité. 
Quand auparavant le trajet domicile-tra-
vail était de mise pour la plupart des 
salariés, les salariés en télétravail se sont 
davantage rapprochés de leur lieu de vie 
avec la crise sanitaire : en restant chez 
soi, mais aussi en fréquentant des lieux 
alternatifs quand le télétravail au sein du 
domicile était plus compliqué. 
De nouvelles pratiques font alors leur 
apparition, tant pour les employés, 
que pour les employeurs, qui se voient  
questionner leur manière de gérer 
leurs espaces de travail. Les collectivi-

La Chambre de Métiers et de l’Artisanat ac-
compagne la transition numérique des arti-
sans depuis 2019. Pendant la crise sanitaire, 
nous avons redoublé d’efforts pour permettre 
à nos adhérents de continuer leur activité 
dans un contexte de restriction, et parfois de 
fermeture. Ainsi, comme pour d’autres sec-
teurs d’activité, l’artisanat sort de cette crise 
mieux doté en compétences et en applica-
tions numériques. Aujourd’hui, nous consta-
tons un désir de proximité, accentué par la 
crise, qui s’exprime de la part des consom-
mateurs urbains et qui concerne l’artisanat de 
bouche, mais aussi d’autres activités venant 
d’autres univers professionnels comme les 
réparateurs, les cordonniers, la décoration, le 
petit équipement de la maison et l’artisanat 
d’art. L’essentiel de ces métiers s’est en partie 
bi-canalisé, notamment dans la vente. Nous 
les accompagnons aussi pour qu’ils soient pré-
sents sur les réseaux sociaux, Instagram en 
tête, afin de rendre plus visibles leurs produc-
tions et leur savoir-faire. En effet, les réseaux 
sociaux sont un outil indispensable et reconnu 
par les nouvelles générations d’artisans pour 
se faire connaître en complément d’un géo 
référencement classique. L’autre outil que 

nous mettons en avant auprès des artisans, 
et qui a connu un écho médiatique important 
pendant la crise sanitaire, est la Marketplace. 
Cette solution n’est pas adaptée à toutes les 
composantes de l’artisanat car souvent trop 
généraliste, mais se développent des so-
lutions de vente en ligne dédiées et ciblées 
du type « Artiboutik » mettant en avant les 
produits et les savoir-faire des métiers d’art 
et des métiers de bouche en particulier. Le 
monde de l’artisanat a aussi pris conscience 
de l’importance des réseaux sociaux pour 
créer de l’événement, ce qui les incite à la 
fois à se diversifier et à s’ouvrir sur la ville. La 
transition numérique a aussi incité l’artisanat 
à se réinventer et s’hybrider, pour les métiers 
d’art, en ouvrant la porte de leurs ateliers 
pour expérimenter le « do it yourself », pour 
les métiers de bouche en investissant l’espace 
public et les terrasses pour consommer sur 
place, ou encore en se regroupant dans des 
boutiques partagées pour proposer de véri-
tables concepts store « made in local » animés 
pour certains par des événements : exposi-
tions dans les grandes villes comme dans les 
plus petites.
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« La crise sanitaire  
a d’abord mis en  

avant la nécessité  
de retrouver de  

la proximité »
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